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rindifference presque generale a cet egard, est reste a peu pres localise

dans notre Bulletin.

A tort ou a raison, —je constate ici un fait sans Tapprecier, —la

grande majorile des naluralistesde nos jours sacrifient aisement toutes les

autres considerations a Tavantage de la stabilite dans la nomenclature;

lis estiment que le langage scientifique est surtout une question d*utilite

pratique et non pas, du moins au memodegre, une question d'esthetique

ou de sentiment.

M. Duchartre approuve les observations de M. Malinvaud. II rap-

pelle que la nomenclature botaniquc commence a Linne, parce

qu'elle n'avail pas de regies avant lui (1). On ne pent remonter

plus haut pour les noms speciliqucs; quant aux noms de genres

cites, Fusage fait loi et doit etre respecte.

M. Dufour fait la communication suivante

OBSERVATIONSSUR LE DfiVELOPPEMENT

ET LA FJiUCTIFICATION DU TRICHOCLADIUMASPERUMHarz,

par 11. li^on DUFOUR.

Le Trichocladium asperum est une Moisissure qui a ete rencontree

par M. Harz et decrite dans le Bulletin de la Societe imperiale des natu-

ralistes de Moscou en 1871. II a ete trouve surdes feuilles de Hetre et de-

Chene. 11 est forme de longs filaments incolores, ramifies, rampants, et

sur lesquels se dressent de courtes ramifications, lerminees chacune par

line seule spore. Cette spore est formee de deux cellules dontrinferieure,.

plus petite d'abord, devient bientot egale a la superieure. Elle estd'abord

incolore puis brune et enlin devient noire et se licrisse de tubercules

a la maturite. Un leger etranglement exisle au niveau de la cloison qui

s^pare les deux cellules.

Ayant eu recemment ce Champignon k notre disposition, nous nous

sommes propose de le cultiver afin d'en etudier le developpement. Des

cultures cellulaires sur divers liquides nutrilifs et des cultures en grand

nous out permis de conslater une serie de fails qui montrent bien quelles

(I) « Chaque groupe naturel de ve^'ctaux ne peut porter dans la science qu'une

seule designation valabic, savoir la plus ancienne, adoptee par Linne, ou donnee par

hit ou apres lui, a la condition qu'ellc soit conforme aux regies esseiitielles de la no-

menclature i (Art. 15 des Lois de la Nomenclature botaniquc, in Actes du Congres^

international de botanique tenu a Paris en 18G7, p. 213}.
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variations peuvent presenter les fructifications d'une meme espece sui-

vant les conditions de milieu dans lesquelies elles se developpenl.

Le liquide qui donne les meilleurs resultats pour des cultures cellu-

laires est le jus tV orange neutralise. Le jus d'orange est naturellement

acide el a cet etat ii permet au Champignon de germer, mais bientot le

developpement du mycelium s'arrele et il ne se produil pas de fructifica-

tions. Si au conlraire a ce jus on ajoute de la chaux en poudre, que Ton

filtre apres avoir agite, on obtientun liquide que Ton sterilise a 120 degres

et dans lequel le Trichocladium fructifie parfaitement.

Moins de vingt-quatre heures apres le semis en cellules, on constate mi

commencement de germination. A Tune des deux cellules de la spore ou

plus frequemment de toules deux Ton apergoit une petite vesicule inco-

lore d'oii partent generalement plusieurs filaments germinatifs encore

courts et peu ramifies (a, ft, c). Les jours suivants le mycelium s'accroit,

se ramifie tres abondamment, maisf/ nese cloisonne pas. Auboutde trois

jours le mycelium est exlrSmement developpe et rameux, incolore {d)*

II se propage d'abord dans la goulte du liquide nutritif, mais quajid il

arrive sur les bords, il les franehit el rampe applique contre la lamelle

de verre. En outre cerlaines de ses branches se dressent dans Tair.

Huit jours apres le semis, on peul voir des fructifications a tous les

sfades de leur developpement. Les spores se forment isolees a Textremite

de courtes ramifications generalement perpendiculaires au filament qui

les a emises. Ces ramifications, alors qu'elles sont encore exlremement

peliles, se renflent a leur extremite {e). Le renflcment piriforme grossit,

en memetemps que s'allonge son pedicelle, puis il s'etrangle legerement

vers son milieu el une cloison transversale le divise en deux cellules,
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rune superieure hemispherique, Tautre effilee a sa base. A ce moment
la spore bicellulaire est incolore comme le mycelium. Mais bient6t ellc

acquiert une couleur brune de plus en plus foncee.Gette coloration

envahit memetres souventune petite portion du pedicelle qui se s^pare

alors du reste parunecloison transversale. Plus tard la spore devient

completement noire et se couvre de petites verrues. La cellule inferieure

s'elargit elle-meme a ce moment et devient presque egale et semblable a

la superieure. La spore enfin, arrivee a maturite, se detache, emportant

parfois avec elle la parlie superieure, culinisee, de son pedicelle, portion

qui finit cependant par se detacher.

Les spores, telles qu'on les rencontre dans la nature, ont de 22 a 24^,5

de longueur sur 13 a 14,5 de largeur. Dans la culture cellulaire leui

forme, leur aspect est le meme; elles sont seulement un peu plus petites,

ayant une longueur de 17 a, 5 a 20 et une largeur de 11 a 12,5.

Pendant toute la duree de ce developpement, le mycelium tie presente

aucune cloison transversale. C'est seulement quand presque toules les

fructifications sont arrivees a maturite que ca et la, tres irregulierement

quoique en grand nombre parfois, se forment des cloisons.

Le pedicelle sporifere presente habituellement une longueur a peupres

egale a celle de la spore ou un peu plus grande. Accidentellement, il
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acquiert une longueur 5 a 6 fois plus considerable et la spore alors est

plus petite et parfois formee d'une seule cellule (/) generalement simple.

Ce pedicelle presente parfois une courte ramification laterale terminee

par une spore nee apres la spore terminale et finalement toujours plus

petite qu'elle (g).

La spore normale est telle qu'elle a ete d^crite plus haut; il n'est ce-

pendant pas rare de trouver des spores unicellulaires alors presque sphe-

riques, noires et herissees comme les autres et dont la taille ne depasse

guere celle d'une des cellules de la spore normale. Dans d'autres cas,

plus rares, la spore est formee de trois cellules (i), celle du milieu etant

plus large que les deux extremes, ou bien les cellules diminuent progres-

sivement de largeur depuis la cellule terminale jusqu'a celle inseree sur

le pedicelle.

Telles sont les diverses particularites que presente la fructification

normale du Trichocladiiim. Mais il en presente d'une autre sorte. Le jus

d'orange neutralise n'est pas le seul liquide dans lequel le Champignon

puisse fructifier. Dans le jus de pruneauXj la decoction de crottin de cheval,

une solution de glucose ou de sucre candi, le Trichocladiiim se deve-

loppe egalement bien. Mais alors les fructifications presentent un aspect

Ires different de I'aspect ordinaire. D'abord il y a relativement un bien plus

grand nombre de spores unicellulaires. En outre, le pedicelle sporifere

est tres courts les spores sont presque sessiles. De plus ces spores a une

seule ou a deux cellules cutinisent egalement leur membrane, mais elles

reslc'.nt jaundtres au lieu dedevenirbrunes puis noires; enfin leur mem-
brane reste lisse et ne se herisse pas d'asperiles (h). On pourrait assu-

rement, si Ton rencontrait isolement ces deux formes de fructifications,

croire qu'elles appartiennenta deux especes diflerentes. Quant aux dimen-

sions des spores, elles sont extremement variables. Ainsi dans le sucre

candi, le glucose, les spores bicellulaires avaient une longueur de IG/x, 5

environ sur 11, les spores monocellulaires presentaient undiametre moyen
de 11 pt. Dans la decoction de crottinles dimensions etaientbeaucoup plus

faibles, 7 a 9fx de longueur et 4 a 6 de largeur seulement.

Le Trichocladium asperum se cultive aussi tres bien en grand, par

exemple dans des verres de montre conlenant la liqueur nutritive, ou

dans des flacons Pasteur sur du crottin de cheval sterilise.

• Surle crottin de cheval le developpement est absolument normal. Au
bout de quelques jours, on voit, a tous les endroits ou Ton a depose des

spores, se former de petites houppes blanchatres, puis un mycelium abon-

dant, qui finit par recouvrir completement le substratum, et porter une
quantite de fructifications ne differant en rien de cellesque Ton rencontre

dans la nature. II en est de memedans le verre de montre sur la decoc-
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tion de crottin
;

les spores soiit herissees et noires. Celles qui sontbicel-

lulaires ont de 15 a 21 ^ de longueur et de 10 a 11 de largeur.

Dans le glucose, le sucre candi, au contraire il ne se forme que spores

anorniales mono ou bicellulaires, mais jaunes et lisses. Cette forme par-

ticuliere parait done tenir, non a la faible quantite de nourriture quepeut

fournir une goutte duliquldedans une culture cellulaire, mais a la nature

de la substance nutritive.

Pour s'assurer que ces fructifications anorniales apparlicnnent bicn au

Trichocladiumy il suffit de les placer dans les conditions ou le develop-

pemenl s'effectue normalement. Des'spores obtenues soit en culture cel-

lulaire, soit dans un verre de montre par suite d'un semis dans du glu-

cose, ont etesemeesd'une part en cellule dans dujusd'orange neutralise,

d'aulre part sur du crottin de cbeval, dans un flacon Pasteur. Elles se

sont tres bien developpees, et les spores obtenues ont ete les spores nor-

males noires el herissees. II se forme encore, il est vrai, un assez grand

nombre de spores uniceilulaires, assez pelites (13;:/ sur 10), mais ces

spores elles-memes sont noires et verruqueuses, el les spores bicellu-

laires qui sont en grande majorite ont des dimensions qui different peu

des dimensions habituelles 19 a 20 pt sur 11 a 12.

Au contraire, si Ton seme de nouveau dans une solution de glucose ou

de Sucre candi les spores anormales obtenues par des cultures dans ces

memes substances, ces spores germent, il se forme un mycelium tres ra-

meux, tres bien developpe, mais les fructifications qu'il porte ressem-

blent a celles dont il est issu.

L'epaisse membrane noire des spores de Trichocladiutn n'a pas pour

effet de lendre la germination difficile, puisque nous avons vu que cette

germination se produit en general vingt-quatre heures au plus apres le

semis. Mais elle a la propriete de conserver pendant longtemps aux spores

leur pouvoir germinatif. Des spores conservees pendant pres d'un an

germent encore facilement et rapidement des qu'on les place dans des

conditions favorables.

M. Harz, apres avoir decrit le Trichocladium asperum, ajoute que

cette espece est peut-etre identique h une espece decrite par.Corda,

sous le nom de Sporidesmivm asperum (Icones Fmigoriim, t. II, pi. viii,

fig. 27). (( La figure de Corda, dit-il, nerepresente pas de mycelium, mais

des spores biceliulaires sur de courts filaments detaches, spores qui pre-

sententune cellule superieure, plus grosse et arrondie, une inferieure

plus petite et pointue ; les granulations de la surface exterieure des spores

mentionnees dans la description ne sont pas figurees sur le dessin. y> Si

les deux plantes decrites respectivemenl par Corda et par M. Harz

appartiennent effectivement a une memeespece, c'est le nom donne par

Corda qui devrait servir a la designer. Assurement les fructifications
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figurees par Corda, si Ton tient compte du texte qui les accompagne,

different moins des fructifications indiquees par M. Harz que ne dif-

ferent entre elles celles que nous avons oblenues, d'une pari dans du jus

d'orange sterilise, d'autre part dans une dissolution de sucre, Gependaat,

comme Tidentile specifique du Sporidesmium et du Trichocladium ne

peut elre consideree comme complelement demontree, nous ne voyons

aucun inconvenient a conserver a laforme decrite par M. Harz le nom de

Trichocladium asperum. G'est, sans aucun doute possible, celte forme

que nous avons etudiee.

Quant a la place du Trichocladium dans la classe des Champignons,

voici ce que nous pouvons dire a ce sujet. Ges spores, que Ton rencontre

formees isolement ou par groupes a Texlremite de ramifications lermi-

nales ou laterales de filaments myceliens,sont generalement designees par

le mot conidies. II est certaines especes pour lesquelles ce mode de fruc-

tification n'estpas le sen] connu; il existe par exemple, en outre, des

asques. Ges especes doivent done se classer parmi les Ascomycetes dont

elles sont simplement une forme conidifere. Pourd'autres especes, on n'a

pas encore trouve d'autre forme fructifere, mais elles ont tant de ressem-

blances avec certaines autres dont on connait les asques, qu'il est tres vrai-

semblable qu'elles apparliennent au memegroupe de Ghampignons.

Mais il est un grand nombre d'autres especes pour lesquelles on ne

constate aucune affinite permettant de faire une hypothese relative a une

autre forme fructifere. Elles peuvent en posseder une autre, mais il est

possible aussi que les conidies soient leurs seuls organes reproducteurs.

Dansce cas, le groupe des HyphomyceteSy dans lequel on range toutes les

formes conidiales qu'on ne peut encore faire rentrer dans une autre cate-

gorie,aurait une existence antonome, etsi le Trichocladium ne presente

aucun autre mode de fructification que celui que nous connaissons

actuellement, il ferait partie de ce groupe. Son mycelium non cloisonne^

sa spore hicellulaire^ noirCy vemtqiieuse le font facilement reconnaitre.

1

M. Malinvaud communique a la Societe, au nom de M. Miegeville,

le travail suivant :

Etude des daph>oid£es des PYRfiNEEs centrales,

par II. rabb6 Mll^CSEVlIiliE.

Un interessant article de M. D- Clos, intitule : Un mot sur trots

especes de planteSy a paru naguere dans notre Bulletin. Le Daphne
Philippi est Tune des trois especes. Get article m'a mis en demeure d'en-

treprendre une nouvelle etude de nos Thymeiees,


